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COMMUNIQUÉ DE PRESSE
Le rapport sur le Baromètre de la biodiversité 2014 révèle que les consommateurs s’attendent à ce que les sociétés respectent la biodiversité
Paris/Montréal, le 8 avril 2014. Un sondage mené à l’échelle mondiale révèle que 27 pour cent seulement des cent plus importantes sociétés de produits de beauté et de soins personnels mentionnent la biodiversité sur leur site Web, alors que 87 pour cent des consommateurs souhaitent que les sociétés adoptent des politiques de sourçage soucieuses de la biodiversité. C’est ce que révèle le Baromètre de la biodiversité 2014 publié récemment par l’Union pour le commerce biologique éthique (Union for Ethical Biotrade) (UEBT). 
Le rapport indique également que 85 pour cent des consommateurs interrogés aimeraient que les sociétés fournissent plus d’information sur les mesures concrètes qu’elles ont prises pour intégrer le respect de la biodiversité à leurs politiques de sourçage.
Le sondage a été mené auprès de quelque 7 000 consommateurs du Brésil, de la Colombie, de la Chine, de l’Allemagne, de la France, du Royaume-Uni, des États-Unis et du Viet Nam en février 2014.
Le Baromètre de la biodiversité 2014 a également confirmé que les marchés en émergence sont très sensibilisés à la question de la biodiversité. En effet, plus de 90 pour cent des répondants du Brésil, de la Colombie, du Viet Nam et de la Chine ont entendu parler de la biodiversité, et 49 pour cent des répondants ont été en mesure de définir la biodiversité correctement, deux fois plus que dans les pays développés. 

« Les consommateurs des marchés en émergence sont bien informés sur la diversité biologique et portent un intérêt particulier au sourçage éthique. Ces données ont une importance stratégique pour les sociétés qui investissent dans les marchés en émergence à cause de la croissance constante que connaissent les marchés de ces pays », a déclaré Rik Kutsch Lojenga, directeur exécutif de l’UEBT.

« De même, les consommateurs accordent de plus en plus d’importance à la transparence. En effet, 87 pour cent des consommateurs sondés pour l’UEBT en 2014 révèlent acheter des produits de cosmétiques fabriqués à base d’ingrédients naturels et 77 pour cent s’intéressent à l’origine de ces ingrédients, »  a ajouté Remy Oudghiri, directeur des tendances et des idées chez Ipsos.

Le premier Objectif d’Aichi du Plan stratégique 2011-2020 pour la diversité biologique vise à ce que d’ici à 2020, les individus soient conscients de la valeur de la diversité biologique et des mesures qu’ils peuvent prendre pour la conserver et l’utiliser de manière durable. Le Baromètre de la biodiversité 2014 a constaté une sensibilisation accrue à la biodiversité depuis 2009, mais un ralentissement de la croissance que connaît la connaissance de la biodiversité par rapport à 2012. De plus grands efforts seront nécessaires en matière de sensibilisation afin d’atteindre les objectifs de 2020.
« Quatre-vingt-quatre pour cent des répondants estiment qu’il est important de contribuer personnellement à la conservation de la diversité biologique, ce qui témoigne de l’importance accordée à la biodiversité et nous donne une occasion extraordinaire d’unir nos efforts afin de conserver et d’utiliser la diversité biologique de manière juste et équitable, de lutter contre son appauvrissement et d’examiner ses bienfaits pour la société », a déclaré Braulio Ferreira de Souza Dias, secrétaire exécutif de la CDB.

Un sommaire du Baromètre de la biodiversité 2014 proposant un aperçu de la sensibilisation à la biodiversité à l’échelle mondiale est publié sur le site www.uebt.org.
À propos du Baromètre de la biodiversité 2014 de l’UEBT
Les objectifs de 2020 des Nations Unies estiment que d’ici à 2020, les citoyens du monde devraient être sensibilisés à la diversité biologique. Le Baromètre de la biodiversité de l’UEBT aide à mesurer les progrès. C’est important pour l’ONU et les gouvernements qui adoptent des politiques pour atteindre ces objectifs. C’est aussi important pour les sociétés qui doivent comprendre les conséquences que peut avoir  la sensibilisation accrue à la diversité biologique sur leurs décisions d’achat et leurs obligations de déclaration. Ipsos, une société mondiale de recherche mandatée par l’UEBT, a sondé 38 000 consommateurs dans 13 pays de 2009 à 2014.
L’Union pour le commerce biologique éthique (Union for Ethical BioTrade)
L’Union pour le commerce biologique éthique est une association à but non lucratif qui préconise le « sourçage respectueux » des ingrédients issus de la biodiversité. Les membres, dont plusieurs sociétés de produits de beauté, s’engagent à ce que graduellement, leurs pratiques d’approvisionnement favorisent la croissance durable des entreprises, le développement local et la conservation de la diversité biologique. L’UEBT a été créée en 2007 en tant que société détachée des Nations Unies ayant pour mandat de promouvoir l’engagement des entreprises à adopter un commerce biologique.

Pour en savoir plus, consultez le site  www.uebt.org 
Communiquez avec : l’Union pour le commerce biologique éthique (Union for Ethical BioTrade), tél. : +31 20 223 4567, info@ethicalbiotrade.org
La Convention sur la diversité biologique (CDB) 
Ouverte à la signature au Sommet de la Terre de Rio de Janeiro en 1992 et entrée en vigueur en décembre 1993, la Convention sur la diversité biologique est un traité international pour la conservation de la diversité biologique, l’utilisation durable des éléments de la diversité biologique et le partage équitable des avantages découlant de l’utilisation des ressources génétiques. La Convention, qui compte 193 Parties, profite de la participation quasi universelle des pays. La Convention cherche à aborder toutes les menaces qui pèsent sur la diversité biologique et les services écosystémiques, y compris les menaces associées aux changements climatiques, au moyen d’évaluations scientifiques, du développement d’outils, de mesures d’encouragement et de processus, du transfert de technologies et de bonnes pratiques, et de la participation pleine et active des parties prenantes compétentes, dont les communautés autochtones et locales, les jeunes, les ONG, les femmes et les gens d’affaires. Le Protocole de Cartagena sur la prévention des risques biotechnologiques est un accord subsidiaire de la Convention. Il a pour but de protéger la diversité biologique contre les risques possibles que représentent les organismes vivants modifiés issus de la biotechnologie moderne. Cent soixante-six pays ainsi que l’Union européenne ont ratifié le Protocole de Cartagena à ce jour. Le Secrétariat de la Convention et de son Protocole de Cartagena est situé à Montréal. Pour en savoir plus, voyez le site www.cbd.int. 

Pour plus de renseignements, communiquez avec David Ainsworth au +1 514 287 7025 ou à david.ainsworth@cbd.int; ou encore avec Johan Hedlund au +1 514 287 6670 ou à johan.hedlund@cbd.int.
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